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Le royaume de Talange


 


 


 


Au royaume de Talange vivent toutes sortes d’êtres fabuleux. Tous se comprennent et coulent une existence paisible. 


Hélas, comme partout, la paix et la bienveillance sont parfois menacées. C’est ainsi que, jaloux de l’enfant Roy Robin et avide de puissance, le varan Gontran a levé une armée et décidé de prendre le pouvoir en anéantissant tout sur son passage{1}. 


Grâce au dévouement des agents du royaume, au courage et à la débrouillardise de Robin lui-même, l’envahisseur est vaincu. 


Talange semble sauvé. Mais dans l’ombre, un autre danger le menace. 


 




 


 


 



Première Partie
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Chapitre 1 — Le jardin merveilleux


 


 


 


Le pays de Talange a retrouvé son calme, Robin vaque à ses occupations de roi, le château de Bolivier a recouvré sa splendeur. Tout semble calme et apaisé !


Mélie, amie de Robin et horticultrice du royaume à plein temps, adore la nature. Passionnée par son travail, elle arpente régulièrement les allées de son domaine. Elle s’affaire auprès des différentes plantes et arbres du parc. Elle les bichonne, leur donne de l’engrais, surveille les maladies éventuelles, cueille les fleurs fanées.


 


Tout semble aller pour le mieux après le passage dévastateur de Gontran, mais hélas, depuis quelques semaines, Mélie redouble de travail. En effet, beaucoup de ses protégées meurent, les arbres sont entortillés par des lianes sinueuses qui grimpent le long de leurs troncs, les ronces sont devenues folles et ont formé des blocs où aucun petit insecte ne veut ni ne peut s’abriter ou se nourrir. Les orties semblent vouloir tout recouvrir. Sous l’emprise de ces envahisseuses, les géants de bois succombent lentement, les plantes s’étouffent, les jardins jadis magnifiques sont transformés en un vaste fouillis de lianes, de ronces et d’urticacées mélangées.


La fillette travaille dur pour sauver la végétation. Tous les jardiniers du royaume luttent contre ce fléau. Hélas, l’infection gagne du terrain. Il faut agir très vite avant que tout ne soit perdu.


Mélie réunit donc l’ensemble du personnel des espaces verts du royaume et conjointement ils mettent en place un plan d’action. 


Chacun donne sa recette miracle. Pour certains, c’est la fabrication d’une potion. Pour d’autres, ce sont des chants ou des incantations et bien évidemment l’arrachage intensif des indésirables.


Au bout de quelques jours, ils ont tous les mains ensanglantées et boursouflées à force d’extirper les urticantes. L’équipe de jardiniers, épuisée, renonce. 


Mélie va voir Monsieur Pétale, le botaniste du roi, afin de lui demander conseil : 


— Pourquoi cette invasion d’orties, de ronces et de lianes ? 


L’homme, penaud, lui réplique :


— Je ne sais pas ! Je ne connais pas l’origine de cette prolifération, je subis également ce désastre que je n’arrive pas à stopper, c’est incompréhensible, ce n’est pas dans la nature des orties d’envahir ainsi les massifs, certes elles sont urticantes, mais ce sont des plantes qui regorgent de trésors cachés, elles favorisent la biodiversité, autour d’elles les plantes se développent. Les ronces protègent les jeunes arbres de la gourmandise des amateurs, elles protègent les petits animaux qui y nichent, elles nourrissent les papillons, les abeilles et bien d’autres, elles offrent leurs mûres à qui veut bien y goûter, puis disparaissent ensuite d’elles-mêmes quand les arbres ont suffisamment poussé, c’est le processus de succession végétale indispensable à notre monde.


Alors, envahir toute la campagne non ce n’est pas possible, pas sans l’intervention d’être maléfique. Et la question est : que leur est-il arrivé et qui les a ensorcelées ? Nous avons plusieurs êtres maléfiques qui pourraient être les auteurs de ces actes de vandalisme. Une chose dont je suis sûr par contre, ces végétaux-là ne sont pas de mauvaises plantes, d’ailleurs, il n’y a pas de mauvaises herbes. 


— Peut-être sommes-nous à l’aube d’une nouvelle ère, qui annonce l’anéantissement du monde végétal ? reprend Mélie.


— Je suis désolé, je ne comprends pas, je ne peux rien pour toi ! Essaie de voir avec monsieur Jonquille, peut-être qu’il pourra te venir en aide, il connaît davantage les êtres malfaisants !


Mélie, très inquiète suite aux dires de monsieur Pétale, se rend chez le vieil horticulteur qui a travaillé dans ces jardins bien avant elle. 


Actuellement, il passe une retraite méritée à quelques lieues de là. Bien qu’il soit parti depuis longtemps, sa réputation de jardinier hors pair fait de lui une encyclopédie vivante du monde végétal et bon nombre de jeunes viennent prendre conseil auprès de lui. Tous veulent avoir les plantes les plus rares, les plus luxuriantes, les plus odorantes ainsi que les plus magiques. La dernière fois que Mélie est allée voir le vieux monsieur, c’était justement pour des cours de magie arboricole. Cours qu’elle n’a pas oubliés ! Elle s’en sert souvent pour embellir ses massifs et être sûre de réussir une greffe ou un bouturage.


Quand Mélie pousse la porte du sanctuaire, elle reste interdite ; devant elle s’étend un grand champ de désolation. Plus une seule plante ne semble en vie. Le grand sycomore est noir comme la suie. Les chênes centenaires sont gris et sans feuilles. Les massifs sont envahis par des orties, des ronces et des lianes. Elles ont formé une seule plante tortueuse et immense qui envahit le magnifique jardin.


La petite fille avance, médusée par ce désastre. Elle trouve le vieil homme assis sur un banc, le visage dans les mains. Il sanglote comme un enfant. Elle s’approche doucement de ce personnage si emblématique, mais si triste. Elle pose sa main sur son épaule. Monsieur Jonquille lève la tête, ses mains sont maculées de sang. 


— Bonjour ! dit Mélie d’une voix douce, que se passe-t-il ? 


Le vieillard larmoyant lui répond :


— Oh ! Ma pauvre enfant, c’est un désastre ! C’est la fin du monde végétal. Les orties et les ronces ont envahi tous les jardins, toutes les plantes meurent une à une. Tout ce que je peux te dire c’est que la rosée du matin n’est plus déversée par l’arbre au soulier d’argent. 


De grosses larmes coulent sur les joues ridées du jardinier. Mélie a le cœur serré en voyant ce vieil homme au passé extraordinaire pleurer comme un gosse.


— Mais ! Et la pluie ? demande-t-elle. 


— La pluie ? Elle n’a rien à voir. Elle arrose, c’est tout ! Ce sont ces gouttes de vie qui permettent à toute la végétation de vivre, de ne pas se dessécher. 


Devant cet homme dévasté, Mélie a envie de le prendre dans ses bras et lui dire que tout va bien. Mais elle n’en est pas vraiment sûre. Elle se demande comment elle peut venir en aide à cet être si éprouvé, qui jadis était une force de la nature. 


— Que puis-je faire pour vous aider ?


— Je suis trop vieux pour ficher une volée à ce démon qu’est Urtica et je reste persuadé qu’il est arrivé quelque chose à l’arbre au soulier d’argent. 


— L’arbre au soulier d’argent ? Mais il est en sécurité dans son jardin magique non ? Et puis, Urtica, c’est qui celle-là ? 


— Oh là là ! Urtica, c’est une sorcière de la pire espèce, elle ensorcelle les plantes et les animaux. Bien évidemment, elle les fait agir de façon maléfique, elle les envoûte et ceux-ci agissent sans se rendre compte de ce qu’ils font, ils deviennent méchants, machiavéliques et incontrôlables. J’espère qu’elle n’a charmé que les orties, car si elle a fait de même avec des animaux ça va être très difficile de lutter contre. Si cette satanée sorcière s’en est pris à l’arbre au soulier d’argent, elle n’a pas pu l’assujettir, car il est très fort, mais à force de recevoir des ondes négatives, il a dû perdre de son pouvoir. Je suis vraiment convaincu qu’il n’y a qu’elle pour faire une chose pareille. ! Toutes ces plantes envoûtées qui envahissent tout et se répandent comme une traînée de poudre, c’est sa signature ! Et tu es la seule à pouvoir l’arrêter !


— Moi ? Mais comment faire ? Je suis horticultrice pas Wonder Woman !


— Tu n’es pas une horticultrice ordinaire, Mélie, tu es la complémentarité de Robin, vous êtes tous deux des êtres magiques avec chacun vos pouvoirs extraordinaires. Robin c’est son médaillon, toi, c’est ta voix. La première chose à faire, c’est d’aller voir la vieille dame, gardienne des jardins, tu lui dis que tu viens de ma part, elle te dira que faire, je te prête mon TGV, il te conduira rapidement et directement chez elle, il sait toujours où elle se trouve. 
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